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LE TABAC OU LA SANTf: Ä VOUS DE CHOISIR

f®!
JOURNEE MONDIALE DE LA SANTE, 7 AVRIL 1980

«L'habitude de fumer est probable-
ment la plus importante cause de
mauvaise sante dans le monde»,
declare M. Mahler, directeur general
de l'OMS dans son message publie ä

l'occasion de la Journee Mondiale de
la Sante 1980 qui sera consacree cette
annee ä mettre en evidence les dangers

provoques par le tabac. «Le role de la
cigarette dans de multiples maladies
n'est plus ä demontrer: le tabagisme
accroit le risque de cancer du

poumon, d'affections cardiaques et
d'affections respiratoires de toutes
sortes», indique encore le directeur
general de l'OMS.
Mais si, ä la suite d'une vigoureuse
action collective, le tabagisme a

regresse dans quelques-uns des pays
developpes en depit d'une progression
alarmante chez les adolescentes, la plus
forte progression tend ä se manifester
dans les pays en developpement, gene-
ralement inconscients des risques
encourus pour la sante.

Le Dr Keith, maitre de conference
dans une ecole de medecine de

Grande-Bretagne, evoque ce pro-
bleme.

Un fleau venu
d'Occident
Les epidemies de peste bubonique et
de cholera partaient habituellement
d'Orient pour se repandre vers
l'Ouest, decimant des millions d'indi-
vidus sur leur passage. L'ignorance de
leur cause entravait toute action effi-
cace. Aujourd'hui, une nouvelle epi-
demie partie de l'Ouest et s'annon?ant
aussi meurtriere que les fleaux
d'antan, menace le monde. Ses effets
sont moins evidents et sa progression
plus insidieuse, et le pire est qu'on en
connait la cause, propagee et mise ä

l'honneur par des puissantes entre-
prises et de nombreux gouvernements
qui y trouvent leurs interets. Bien que
l'infection se soit repandue et infiltree
presque dans tous les recoins de la
terre, en agissant tout de suite, on
peut encore arreter ses progres et
diminuer par exemple le nombre d'en-
fants prenant l'habitude de fumer. Les

gouvernements qui attendent des

gains rapides des taxes sur les
cigarettes ou de profitables ventes de leur
recolte de tabac engendrent souvent ä

leur insu la mauvaise sante de leurs
concitoyens. Au moment ou les ventes
de cigarettes diminuent dans certains
pays d'Occident, conscients des

risques qu'elles impliquent pour la sante,
les fabriques de tabac n'epargnent
aucun effort pour ouvrir outre-mer de

nouveaux marches venant compenser
cette perte.

II faut une generation pour qu'appa-
raissent les consequences catastrophi-
ques de l'habitude de fumer des
cigarettes, ce qui donne aux fabricants lar-
gement le temps d'en implanter pro-
fondement l'habitude dans la culture
d'un pays. La publicite et la promotion

controlees ou meme interdites
dans plusieurs pays d'Europe sont lar-
gement utilisees dans de nombreux
pays du tiers monde pour repandre
l'idee que fumer va de pair avec un
mode de vie cossu et raffine, Symbole
meme de progres.
Comme on peut le lire dans un
rapport de l'OMS: «La menace pour de

nombreux pays en developpement est
immediate et grave. En l'absence
d'actions fermes et resolues des

gouvernements, les maladies du
tabagisme feront leur apparition dans
ces pays avant qu'aient ete vaincues
les maladies transmissibles et la
malnutrition, ce qui creusera d'autant le
fosse entre pays riches et pays pau-
vres.»
Les effets accumules de la cigarette
dans les pays d'Occident se sont manifestes

trente ans avant que ses dangers
aient ete reconnus. Si les gouvernements

des pays en developpement, ou
la consommation de tabac monte en
fleche, negligent de prendre des

mesures pour l'enrayer, il ne leur reste
plus qu'ä faire face ä l'epidemie de
maladies dues ä la cigarette qui ne

manqueront pas de suivre.
C'est triste ä dire, mais les manufactures

de tabac sont bien souvent plus

A nos lecteur. Dans le No 5/15 juillet 1979 de «La Croix-Rouge suisse» nous vorn anoncions le changement
survenu sur le plan administratif: renouvellement des abonnements, contröle des adresses des abonnes, acquisition
d'annonces et recherche de nouveaux abonnes, tous les contröles se faisant par ordinateur, par les soins de la
maison Vogt-Schild 5/1, ä Soleure qui imprime notre journal. Helas, helas, les ordinateurs, comme I'etre humain
du reste, ne sont pas infaillibles... C'est ainsi qu'au debut de cette annee quelques centaines d'abonnes ont requ un
rappel de paiement, alors qu'ils avaient acquitte le montant de leur abonnement annuel au moyen du premier
bulletin de versement regit. Nous nous excusons vivement aupres d'eux de cette erreur qui, nous I'esperons fort, ne
se renouvellera pas. Et nous saisissons l'occasion pour remercier tous nos lecteurs de leur fidelite. La Redaction
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Si, ä la suite d'une action collective, Vusage du tabac a regresse dans quelques-uns
des pays occidentaux en depit d'une progression alarmante chez les adolescentes,
il n'en est pas de meme dans le tiers monde oil I'on est generalement inconscient
des risques encourus pour la sante.

actives que les services de sante. Le
representant en cigarettes arrive sou-
vent dans les villages perdus des pays
en developpement bien avant les

agents sanitaires. Les enormes budgets

consacres ä la promotion des
cigarettes depassent de loin les petites
sommes dont disposent les educateurs
sanitaires qui doivent en plus se

consacrer aux problemes importants
de la nutrition, de Thygiene, du
contröle des naissances si bien qu'il
n'en reste plus pour Teducation anti-
tabac.
1980 devrait etre l'annee de la
reflexion et de Taction pour faire
regresser le tabagisme. Mais que peut-
on faire pour stopper dans le monde la
propagation de cette epidemie?

Mike Daube, maitre de conferences ä

l'Universite d'Edimbourg, fait le point
des moyens legaux qui sont ä disposition

des gouvemements.

Les voies legales
Aucun gouvernement contemporain
n'a jamais mis ä son programme 1'in-
terdiction de la cigarette pour Texcel-
lente raison qu'une telle interdiction
serait aussi inapplicable que mal-
venue. Les gouvemements ont done

essaye de freiner le tabagisme de
diverses manieres.

Interdiction de toute promotion
pour le tabac
La promotion pour la vente de tabac
revet d'innombrables formes: publicite

directe par la presse et Taffiche
(budget mondial estime ä 2 milliards
de dollars), avantages consentis aux
revendeurs, patronages de manifestations

sportives, etc. Les fabricants de

cigarettes et ceux qui les soutiennent
defendent avec vigueur leur droit de

commercialiser un produit reconnu
comme une cause de maladie.
Lorsque les restrictions ne portent que
sur la publicite pour les cigarettes, les
fabricants se tournent vers d'autres
formes de promotion, les cigares, par
exemple, qui sont presentes comme
une habitude du grand monde. Des
interdictions partielles, comme celles
de la publicite televisee, ne sont pas
süffisantes car les campagnes publici-
taires se font sous d'autres formes:
patronages d'evenements sportifs,
distributions gratuites, relations publi-

ques et publicite classique par la

presse et Taffiche. Certains pays ont
impose une interdiction totale ä toute
forme de promotion pour la cigarette:
Afghanistan, Arabie saoudite, Fin-
lande, Hongrie, Islande, Norvege,
Roumanie, Singapour, Tchecoslova-
quie, URSS, Yougoslavie.

Mise en garde sur tous les paquets
Des mises en garde concemant la
sante sont maintenant en vigueur dans

plus de quinze pays. Elles sont sou-
vent moins efficaces qu'elles le
devraient car les gouvemements n'in-
sistent pas toujours pour qu'elles
soient convaincantes, bien conques et
variees. Le meilleur Systeme dans ce

sens est le Systeme suedois: les

paquets portent Tun des seize avis dif-
ferents et alternes pour que Tattention

du fumeur ne s'emousse pas ä lire
toujours le meme texte.

Information du consommateur
On a desormais isole certains compo-
sants de la fumee de tabac comme
etant les grandes causes des maladies
dues au tabagisme. Certains gouver-
nements estiment que les fumeurs et
ceux qui risquent de le devenir
devraient etre aussi completement
informes que possible sur les
substances nocives qu'ils peuvent inhaler.

Plafonds de nocivite
L'industrie du tabac a mis au point des
methodes extremement perfection-
nees permettant de confectionner des

cigarettes degageant moins de gou-
dron, de nicotine, de gaz carbonique,
etc.
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Chez les enfants, la curiosite et le desir de paraitre adulte prennent le pas sur le

degoüt. Plus on commence ä fumer jeune, plus on fume longtemps et beaucoup.
Mais, pour les enfants, l'exemple des parents et des educateurs est plus important
que tous les conseils et toutes les interdictions.

Taxes pour la sante
Les politiciens pretendent parfois
qu'ils ne peuvent se permettre des
actions decisives contre le tabac ä

cause des recettes qu'ils perdraient sur
les taxes. Mais si l'augmentation des
taxes fait diminuer le nombre de

fumeurs, ceux qui s'obstinent ä fumer
compensent en payant plus. La publicity

faite ä une augmentation des taxes
peut avoir autant d'importance que
l'augmentation elle-meme. II est done

important d'expliquer que la taxe sur
le tabac est motivee par la sante et pas
seulement par un besoin de recettes.

Pas de vente aux enfants
De nombreux pays imposent mainte-
nant des restrictions sur la vente de
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cigarettes aux jeunes (la limite d'äge
est generalement fixee ä 15 ou 16

ans), mais cette reglementation est
souvent mal appliquee.

Dans les lieux publics
Des enquetes prouvent que les non-
fumeurs, et souvent meme une majority

de fumeurs, seraient favorables ä

une extension de l'interdiction dc
fumer dans les lieux publics. Des
interdictions dans ce sens sont de|ä
entrees en vigueur dans certains pays
et notamment dans trente des Etats
americains.

Legislation sur le tabac
Les regimes juridiques sont differents,
ce qui fait que certains pays peuvent

edicter une loi-cadre sur le tabac
tandis que d'autres devront introduire
une legislation partielle. La Norvege,
la Finlande et la Suede disposent de
lois-cadres completes sur le tabac.
L'exemple de la Finlande montre ä cet
egard qu'un programme antitabac
peut etre reussi si la legislation s'ac-

compagne d'une participation active
de toute la population. La loi-cadre
finlandaise sur le tabac ne se contente
d'ailleurs pas d'interdire toute promotion

des ventes et d'assurer la protection

des non-fumeurs, mais detourne
une partie des recettes fiscales sur le
tabac au profit de l'education sanitaire
contre le tabagisme.

Les exemples scandinaves sont la pour
montrer qu'une legislation bien faite,
accompagnee d'une Strategie bien
con?ue avec la participation de tous,
donne des resultats efficaces. Bien sür,
cela ne suffit pas. Pour les enfants (et
ce sont eux les plus touches),
l'exemple des parents et surtout des

educateurs est plus important que tous
les conseils et toutes les interdictions.

Et en Suisse,
que fait-on?
Contrairement aux autres pays, il
n'existe en Suisse aucun organisme
officiel charge de cette täche. En
fevrier 1979, une initiative populaire
visant ä l'interdiction de toute publicity

pour les cigarettes et les boissons

alcooliques a ete rejetee par le peuple.
Certes, la publicite ä la radio et ä la

TV est interdite. Mais il n'existe pas
actuellement de volonte gouverne-
mentale de lutter contre le tabagisme:
aucune campagne serieuse n'a ete
entreprise dans les ecoles ou aupres de
la population. «Or rien qu'en Suisse,

l'usage du tabac provoque une perte
annuelle de 3000 ä 4000 vies humaines
au moins, soit beaucoup plus que les

accidents de la circulation... Des cen-
taines de millions de francs sont sous-
traits ä l'economie nationale ä la suite
des dommages causes par l'usage du
tabac. Et malgre cela, on ne se rend pas
compte qu'il existe un prob lerne.

Chaque grande affiche, chaque film
publicitaire raffine pour la consomma-
tion de telle ou telle cigarette prouve,
par sa seule existence, que la solution
du probleme du tabac ne represente



pas encore chez nous un objectif
serieux.
Alors que des millions de francs sont
investis ä juste litre dans la prevention
des accidents, les choses restent le plus
souvent dans le vague lorsqu'il s'agit
du tabac. A quoi cela est-il du?
La reponse n'est pas simple. Alors que
dans le cas de 1'accident de la circulation,

I'evenement ä empecher ainsi que
ses consequences tragiques se manifes-
tent simultanement, dans le cas de

l'usage du tabac des annees et des
decennies s'ecoulent entre le moment
de la formation de la dependance et
l'apparition des graves dommages
causes ä la sante. Ceux qui tirent un
avantage economique d'accidents de la
circulation sont peu nombreux tandis

que le phenomene du tabac represente
une affaire portant sur des milliards.»
(Dr Theodor Abelin, directeur de
1'Institut de medecine sociale et preventive,

president de 1'Association contre
le Tabagisme.)
Les interets financiers representes par
l'industrie suisse du tabac et des
cigarettes sont done encore plus puissants
et surtout plus evidents que les dangers

provoques par le tabac sur la
sante publique. Les campagnes entre-
prises en Suisse contre le tabac depuis
une dizaine d'annees sont d'ordre
prive. Due ä 1'initiative des grandes
ligues de sante, l'AT (Association
contre le Tabagisme) a ete fondee en
1973 et constitue la seule organisation
suisse consacree exclusivement aux
problemes provoques par le
tabagisme. La responsabilite de l'AT est
done importante d'autant plus qu'elle
ne beneficie d'aucun subside officiel et
depend entierement de l'economie
privee et de la population suisse pour
son financement.

Quels sont les obiectifs de
l'AT?

• Mettre au point un plan general de

lutte contre le tabagisme en tenant
compte des conditions suisses et des

experiences etrangeres.
• Dans le cadre de ce plan, preparer

les informations, publications et
series de diapositives consacrees au
theme «tabac et sante».

• Faire contrepoids aux groupes de

pression de l'industrie de la cigarette

et orienter les autorites et les

legislateurs sur l'importance du

tabac pour la sante et l'economie
publique.

A l'occasion de la Journee Mondiale
de la Sante, Taction de TAT debutera
le 2 mars 1980 et s'etendra sur plu-
sieurs mois. Diverses manifestations
publiques ont ete prevues:
conferences de presse, expositions, emissions

radiotelevisees, enquetes, etc.
dont le but est de faire prendre
conscience, tant ä Topinion publique
qu'aux autorites, de l'importance du

Probleme. II incombe bien sür ä la
Confederation de montrer, grace ä

1'aide financiere qu'elle apportera en
faveur de cette action speciale, l'in-
teret qu'elle manifeste ä Tendroit de la
sante publique.

La Croix-Rouge suisse
et le tabagisme
Le Conseil de direction1 de la Croix-
Rouge suisse qui s'est tenu ä Berne le

10 mai 1979 a decide de s'abstenir de
fumer pendant ses sessions. La Croix-
Rouge suisse releve ainsi le danger
que presente le tabagisme actif et
passif. L'une des principales täches de
la Croix-Rouge suisse consistant ä

promouvoir la sante publique, eile ne
peut que saluer toutes les mesures
prises dans le domaine de la prevention

des maladies et de Teducation
sanitaire.

1 Le Conseil de direction de la Croix-Rouge
suisse groupe 45 representants de la

Confederation, des cantons, de l'armee, de la
protection civile, des höpitaux, des organisations

de sauvetage, des affaires sanitaires et
sociales et des sections regionales de la Croix-
Rouge suisse.

Rien qu'en Suisse, l'usage du tabac provoque une perte annuelle de 3000 ä 4000
vies humaines, soit beaueoup plus que les accidents de la circulation. Mais aueune
action officielle n'a encore ete prise sur le plan national.
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